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gebracht werden sollen, ergeben wird. Damit bekäme aber das hier nun zu disku­
tierende Finanzgeschäft eine Ausdehnung, welche jedenfalls noch geprüft werden 
sollte. Ich wollte daher nicht verfehlen, Sie auf diese Anregung aufmerksam zu 
machen, welche vorläufig noch keinen offiziellen Character zu haben scheint, 
aber je nach dem Ausfall der Antwort seitens der Schweiz sehr bald spruchreif 
werden könnte.

Herr Dunant teilte mir heute noch einen Ausspruch mit, welcher in einem Ge­
spräch zwischen ihm und Maréchal Foch gefallen ist: Herr Dunant sprach mit 
Foch über die zukünftige Gestaltung der allgemeinen Verhältnisse und deren 
Rückwirkung auf die Schweiz, wobei Herr Dunant wohl hoffte, im Sinne Ihrer 
Anregung, gewisse Richtlinien erhalten zu können, welche für uns (gemäss den 
Ideen des Herrn Nationalrat Frey) von Wert sein könnten.

Es scheint nun aber, dass auch bei den Alliierten noch durchaus keine Klarheit 
hinsichtlich der Zukunft herrscht. Man wird froh sein, wenn wenigstens Mittel 
und Wege gefunden werden, um einmal so glatt als möglich über die nächste Zeit 
hinwegzukommen. Diese Ansicht findet ihren Ausdruck in folgendem Ausspruch 
Fochs: «Il s’agit de faire le pont jusqu’après la paix». Es scheint mir, dass auch 
für uns es sich einmal darum handeln muss de faire le pont bis zum Herbst und 
aufmerksam den Ereignissen zu folgen, um ja  nicht den Anschluss zu verlieren. 
Unsere Gespräche während der Reise mit Herrn Piaton haben mich in dieser An­
sicht bestärkt.
/ . . . /
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La Légation de Suisse à Paris au Ministère des Affaires étrangères
de la République française
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En se référant à sa note du 8 de ce mois1, la Légation de Suisse conformément 
aux instructions de son Gouvernement a l’honneur de faire appel aux extrêmes 
bons offices du Ministère des Affaires Etrangères aux fins d’apprendre, si possi­
ble, où en est actuellement la question de la reprise de la navigation sur le Rhin.

La Légation attacherait le plus grand prix à connaître les décisions prises par 
la Commission interalliée de Cologne au sujet de l’autorisation demandée par le 
Gouvernement fédéral de pouvoir naviguer sur le Rhin de Bâle à la mer. La 
Direction de la Navigation du canton de Bâle estime d’autant plus urgente la

1. Dans cette note, le Gouvernement suisse fa isa it appel au Gouvernement français dans le but 
d ’obtenir des Alliés l ’autorisation pour que des bateaux transportant du charbon destiné à la 
Suisse puissent aborder dans les ports du Haut-Rhin d ’où il pourrait être transbordé et envoyé 
sur du m atériel roulant helvétique ju sq u ’en Suisse, ceci à défaut d ’autres moyens de transport en 
Allemagne; cf. E 2200 Paris 1/1551.
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reprise, par le Rhin, des relations avec l’Allemagne, la Hollande, les Pays Scandi­
naves et les Pays alliés que l’état actuel des chemins de fer allemands est loin 
d’être satisfaisant.

La Direction précitée croit savoir que, depuis la conclusion de l’armistice, un 
certain nombre de ponts ont été établis sur le Rhin pour faciliter la retraite des 
armées allemandes. Elle ignore dans quelle mesure les ponts dont il s’agit pour­
raient gêner la circulation fluviale positivement réservée par l’article 30 de l’Acte 
de Navigation de 1868. Mais elle désirerait très vivement pouvoir obtenir, si cela 
est nécessaire au maintien de la navigation, l’ouverture de ces ponts. Elle serait 
également très reconnaissante au Gouvernement de la République de vouloir bien 
autoriser à naviguer les arm ateurs qui désireraient envoyer des bateaux à Bâle. 
Elle attacherait un intérêt tout particulier à obtenir que M. l’Ingénieur Gelpke, 
bien connu dans tous les milieux français intéressés, puisse circuler ces jours 
prochains entre Bâle et Strasbourg, avec son bateau pilote «Rodolphe Gelpke» 
pour étudier les conditions du courant.

La Légation serait très vivement obligée au Ministère de vouloir bien lui faire 
connaître, le plus tôt possible, la suite qui pourra être donnée à la présente re­
quête.
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Communiqué du Gouvernement soviétique radiotélégraphié 
par la station de Tsarskoïe Selo1
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Telegram from Zarskoieselo, picked up by Marconi Wireless Telegraph Com­
pany Limited at Towyn, 6 p.m. January 30th, 1919.

L’action des Gouvernants Suisses mérite l’indignation de tous ceux qui ont 
gardé un sentiment humain. Quand après cela le Gouvernement Suisse a consenti 
à faire revenir en Russie un certain nombre de Russes restés en Suisse il procéda 
en même temps à l’arrestation des familles restées en Suisse de certains Bolche­
viks Russes (?connus). La Russie Soviétiste proteste hautement contre ces 
actions infâmes et les stigmatise devant les masses populaires de tous les pays en 
rappelant encore une fois que le Gouvernement de la Russie Soviétiste n’a jam ais 
étendu les représailles aux femmes et aux enfants. «Vestnik».

1. Remis par S ir Ronald Graham, du Foreign Office, au M inistre de Suisse à Londres en annexe 
à sa lettre de 12 février 1919.
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